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Afrique du Sud/Devise. Le
rand au plus basLa monnaie sud‐africaine, lerand, a atteint son plus basniveau historique hier faceau dollar et à l'euro dans uncontexte globalement dif"i‐cile pour les devises émer‐gentes, lié notamment à lachute des cours des matièrespremières dans le sillage duralentissement chinois,selon des économistes.
Côte d'Ivoire/Procès. 20
ans pour le commandant
YapoLe commandant AnselmeSéka Yapo, ancien chef de lasécurité rapprochée de l'ex‐Première dame ivoirienneSimone Gbagbo, s'est pourvuen cassation contre sacondamnation à vingt ans deprison pour « assassinat », a‐t‐on appris hier de sourcesjudiciaires
Sierra Leone/Ebola. Le
dernier malade guéri !Le dernier malade d'Ebolaconnu en Sierra Leone estguéri et a quitté hier l'hôpi‐tal où il était soigné, uneétape supplémentaire vers la"in de l'épidémie dans lepays, ont annoncé les autori‐tés.

L'Afrique en bref

France-Allemagne/Mi-
grants. Merkel et Hol-
lande pour une réponse
"uni!iée"

Le président françaisFrançois Hollande et lachancelière allemandeAngela Merkel ont plaidéhier à Berlin pour une ré‐ponse « uni"iée » de l'Eu‐rope à la crise créée parl'af"lux sans précédent deréfugiés sur le continent.
B a n g l a d e s h / C a t a s -
trophe de Rana Plaza.
La justice interdit un
!ilm La justice au Bangladesh ainterdit hier un "ilm rela‐tant la catastrophe duRana Plaza, le pire acci‐dent industriel de l'his‐toire du pays, estimantqu'il pouvait « donner uneimage négative » de l'in‐dustrie du textile.
Turquie/Élections anti-
cipées. Erdogan main-
tient son pariLe président turc RecepTayyip Erdogan, accuséde vouloir gouverner seul,a lancé hier le processuspour convoquer de nou‐velles élections législa‐tives, prenant un paririsqué en pleine résur‐gence des violences avecles rebelles kurdes.
Palestine/Politique. Le
grand rival d'Abbas ap-
pelle à la fronde Mohammed Dahlane, l'ex‐homme fort du Fatah àGaza désormais en con"litouvert avec le présidentMahmoud Abbas, a appeléla direction palestinienneà évincer ce dernier, lan‐çant les hostilités à l'ap‐proche d'un congrès réunipour la première fois enprès de 20 ans.
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LE Premier ministre tcha‐dien, Kalzeube PahimiDeubet, a procédé à un re‐maniement ministérielmarqué par le retour d'unconseiller du présidentIdriss Deby à la sécuritépublique du paysconfronté à la menace d'at‐tentats de Boko Haram,

selon un communiqué of"i‐ciel.Principale nouveauté de ceremaniement annoncé di‐manche soir à la radio na‐tionale, le ministère del'Intérieur et de la Sécuritépublique est scindé endeux : un ministère de l'Ad‐ministration du territoireet un autre de la Sécuritépublique et de l'Immigra‐tion. Ahmat Mahamat Bachir,

ancien ministre de l'Inté‐rieur devenu conseiller à laprésidence, fait son retourau gouvernement à la têtede la Sécurité publique,portefeuille sensible dansle cadre de la menace liée àBoko Haram. Le groupeterroriste nigérian BokoHaram a mené plusieursattentats‐suicide en juin etjuillet dans la capitaleN'Djamena qui ont fait unecinquantaine de morts.

Au total, 11 personnalitésfont leur entrée au gouver‐nement, qui enregistre huitdéparts.Au titre des départs "igurenotamment le ministre desFinances, BedoumraKordje, candidat malheu‐reux à la présidence de laBanque africaine de déve‐loppement (BAD) en mai.Les titulaires des princi‐paux portefeuilles conser‐vent leur poste,

notamment le ministre desAffaires étrangères MoussaFaki Mahamat et le minis‐tre délégué à la présidencede la République chargé dela Défense nationale, Be‐naindo Tatola.Les remaniements au seindu gouvernement sont fré‐quents dans ce pays sahé‐lien tenu d'une poigne defer par le président IdrissDéby, au pouvoir depuis1990.

Remaniement du gouvernement axé sur la sécurité publique
Tchad/Politique

AFP
N'Djamena/Tchad

Les deux Corées sont par-
venues à un accord, au
terme de négociations ma-
rathon, en vue de dés-
amorcer les tensions qui
ont failli précipiter la pé-
ninsule dans un conflit
armé, a annoncé ce mardi
le chef de la délégation de
Séoul.LA Corée du Nord a acceptéd'exprimer ses « regrets »pour l'explosion d'une mine

antipersonnel à la frontièrequi a mutilé deux soldatssud‐coréens, comme l'exi‐geait Séoul, a annoncé leconseiller de sécurité natio‐nale Kim Kwan‐Jin.De son côté, la Corée du Suds'est engagée à faire taire seshaut‐parleurs qui diffusent àplein volume leurs messagesde propagande à la frontière.Les deux parties ont égale‐ment convenu d'œuvrervers une reprise le mois pro‐chain des réunions des fa‐milles séparées par la guerrede Corée (1950‐1953), a dé‐claré M. Kim à la presse.

Les négociations quis'étaient ouvertes samedidans le village frontalier dePanmunjom, où fut signé lecessez‐le‐feu de la guerre de1950‐1953, étaient les dis‐cussions intercoréennes auplus haut niveau depuis prèsd'un an, signe de la gravitéde la situation.La Corée du Sud avait avertihier qu'elle ne battrait pasen retraite dans le face à facemilitaire tendu qui l'oppo‐sait à la Corée du Nord, exi‐geant au contraire lesexcuses de Pyongyang pourl'explosion de la mine anti‐

personnel.Pyongyang avait pour sapart menacé le Sud d'une at‐taque armée si Séoul n'étei‐gnait pas ses hauts‐parleursqui diffusaient depuis unesemaine à plein volume desmessages de propagandevers le Nord. La Corée du Sud avait décidéde reprendre sa guerre depropagande ‐ une pratiqueque les deux pays avaientcessée en 2004 d'un com‐mun accord ‐ en représaillesà l'attaque à la mine antiper‐sonnel.Les tensions n'avait pas

connu pareille escalade de‐puis des années, le Nord re‐positionnant des unitésd'artillerie, tandis que desavions de chasse sud‐co‐réens et américains effec‐tuaient des exercices desimulation de bombarde‐ment.Les deux pays sont techni‐quement en con"lit depuis65 ans car la guerre de Coréea pris "in avec un simple ces‐sez‐le‐feu qui n'a jamais étéformalisé par un traité depaix en bonne et due forme.

Accord en vue de désamorcer les tensions
Corée du Sud-Corée du Nord/Paix

AFP
Séoul/Corée 

En visite à Abuja, le secré-
taire général de l'Onu a ex-
primé hier sa « solidarité »
avec le Nigeria dans sa
« lutte » contre le groupe
terroriste Boko Haram qui
sème la "terreur" dans le
nord-est du pays.VENU commémorer lequatrième anniversaired'une attaque de BokoHaram contre le siège del'Onu à Abuja, qui avait fait24 morts, Ban Ki‐moon aégalement salué la « plusgrande stabilité et paix » auNigeria depuis l'arrivée aupouvoir "in mai du prési‐dent Muhammadu Buhari.A l'issue d'un entretienavec le chef de l'État, le pa‐tron de l'Onu a notammentfélicité le Nigeria pour l'or‐ganisation au printempsd'élections « libres etjustes ».« Pour la première foisdans l'histoire du Nigeria,un président en exercice acédé le pouvoir paci"ique‐ment à un candidat de l'op‐position lors d'une électiondémocratique », a‐t‐il dé‐claré lors d'une conférencede presse.« L'élection a envoyé unmessage fort au monde en‐tier de respect de la démo‐cratie et de l'État de droit »,a ajouté Ban Ki‐moon.Le secrétaire général a in‐diqué que ses entretiensavec M. Buhari avaient

porté sur le développe‐ment, les droits del'Homme, la paix et la sécu‐rité, et notamment les « ni‐veaux inquiétants deviolence et de terreur per‐pétrés par Boko Haramdans le nord du Nigeria etau‐delà ». « J'exprime ma forte soli‐darité avec le peuple et legouvernement du Nigeriaet avec les familles et lesvictimes concernées », a‐t‐il dit aux journalistes, ajou‐tant que les Nations Uniesallaient « travailler la luttecontre l'extrémisme et leterrorisme ».
SOLIDARITÉ * Avant laréunion avec M. Buhari,Ban Ki‐moon a déposé unecouronne de "leurs et serrédans ses bras des prochesdes victimes de l'attentatlors d'une cérémonie à laMaison des Nations Unies,en rendant hommage à« l'extraordinaire courageet la détermination » dessurvivants.Au moins 24 personnesavaient péri le 26 août2011, lors d'un attentatmeurtrier à la voiture pié‐gée contre le bâtiment desNations Unies, qui abritait400 personnes.Les islamistes radicaux deBoko Haram, qui avaientrevendiqué l'attaque, sonttenus pour responsablesde la mort de plus de15.000 personnes en sixans, essentiellement dansle nord‐est du pays.« Les terroristes ont atta‐qué les Nations Unies et

Ban Ki-moon "solidaire" du peuple nigérian
Nigeria/Face aux violences de Boko Haram

AFP
Abuja/Nigeria

Ban Ki-moon a l'issue de l'entretien qu'il a eu avec le président Buhari.
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pris la vie de nombreux col‐lègues. Mais notre missionest de construire. D'amélio‐rer la vie des personnesdans le besoin », a soulignéBan Ki‐moon.
CONTRER L'EXTRÉ-
MISME * L'avion du secré‐taire général de l'Onu aatterri a l'aéroport interna‐tional d'Abuja quelquesheures à peine après quel'armée nigériane eut an‐noncé que son chef, le gé‐néral Tukur Buratai, avaitété la cible d'une embus‐cade de Boko Haram. Le général en est sorti in‐demne, un soldat et dix mi‐litants sont morts lors del'affrontement à Faljari, àl'est de Maiduguri, capitalede l'État de Borno, selon leporte‐parole de l'arméeSani Usman.Boko Haram a intensi"ié ses

attaques dans l'État deBorno et dans deux autresÉtats voisins du Nord‐estdepuis que le nouveau pré‐sident Buhari a pris sesfonctions le 29 mai. Ce der‐nier s'est engagé à anéantirBoko Haram et a remplacédébut août tous les princi‐paux chefs militaires. Les islamistes ont égale‐ment mené des attaquesmeurtrières le long desfrontières du Nigeria, auCameroun et au Tchad,dont des attentats‐suicides‐ certains commis par desfemmes ‐ ces dernières se‐maines.Cette nouvelle vague deviolences a coûté la vie àplus de 1.000 personnesdepuis "in mai et mis enéchec les efforts lancés de‐puis février par les arméesdu Nigeria, du Tchad, duCameroun et du Niger pour

contrer Boko Haram.Une Force d'interventionconjointe multinationale(MNJTF) de 8.700 hommesregroupant Nigeria, Niger,Tchad, Cameroun et Bénin,doit être déployée inces‐samment dans le nord‐estdu Nigeria et aux con"insdes frontières du Came‐roun et du Tchad.Après ses entretiens avec leprésident Buhari, Ban Ki‐moon devait dîner avec descapitaines d'industrie etparler « démocratie, droitsde l'Homme et lutte contrel'extrémisme violent » lorsd'une réunion au ministèredes Affaires étrangères,selon un programme of"i‐ciel.Cette visite est la deuxièmede Ban Ki‐moon au Nigeriadepuis sa prise de fonctionsen 2007, après une pre‐mière en mai 2011.


